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NÉCROLOGIE

Jean-Claude DINGUIRARD (1940-1983)

Quelques jours à peine avant l'ouverture, à Aix-en-Provence, du XVIIe
Congrès international de Linguistique et Philologie romanes était connue une
consternante nouvelle : le décès de Jean-Claude Dinguirard, professeur à
l'Université de Toulouse II, arraché soudainement à l'affection des siens dans la
journée du 18 août.

Né à Montgaillard-Lauragais (Haute-Garonne) en 1940, Jean-Claude
Dinguirard, après d'excellentes études secondaires au Lycée Bellevue de Toulouse,
entre en 1958 à la Faculté des Lettres de la même ville : licencié es lettres en
1962, il subit avec succès en 1965 les épreuves du Certificat d'Aptitude pédagogique

à l'Enseignement secondaire ; agrégé de lettres modernes en 1968, après
divers postes dans l'enseignement secondaire, il est appelé à l'Université de

Toulouse II à la rentrée de l'exercice 1970-71. Docteur es lettres le 10 mars 1975

(mention Très Honorable à l'unanimité), il est titularisé dans le cadre professoral

en 1979.

Cette disparition prématurée survient alors qu'une œuvre déjà importante
s'inscrit à l'actif de celui que ces lignes tentent d'évoquer.

Dans les milieux de la romanistique, Jean-Claude Dinguirard est avant tout
connu comme un ethnolinguiste eminent du domaine pyrénéen gascon : avec sa

magnifique thèse, dont une réédition s'impose, Ethnolinguistique de la haute
vallée du Gers, il a procédé à l'étude exhaustive et brillante d'une petite communauté

montagnarde. Mais l'exiguïté de l'objet pris en considération n'a pas
empêché son auteur de nous livrer un ouvrage ouvert à l'universel, qui, de

surcroît, repose sur de fortes et saines idées : à savoir par exemple que dans
l'univers roman, faire de Tethnolinguistique c'est nécessairement se situer dans
et par rapport à la tradition qui est celle de la géographie des formes langagières,
atlantographie, Wörter und Sachen, etc. ; ou encore que la recherche sur les liens
entre langue et culture implique une solide analyse de cette dialectique, subtile
et donc souvent difficile à cerner, de l'identité et de la différence : « Les faits
que nous avons recueillis, écrit Dinguirard, se coulent sans peine dans les grandes
dichotomies dégagées par les linguistes aussi bien que par les dialectologues. Ce

n'est pas par hasard que le plan d'ensemble de notre étude reprend le titre d'un
article de F. de Sivers inspiré par la linguistique de Martinet ; ce n'est pas non
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plus un hasard si ce plan calque la théorie de Séguy concernant la double
fonction du dialecte : la première sous-fonction du dialecte est de permettre
la communication entre communautés voisines ; la seconde sous-fonction
est de permettre la démarcation entre communautés Cette dichotomie, qu'elle
soit de linguistique générale ou de dialectologie, constitue un instrument de
travail d'une utilité extrême pour Tethnolinguiste. » Pour remplir ce programme,
Dinguirard a scruté avec obstination les matériaux les plus variés qui soient :

faits de langage bien évidemment, mais aussi témoignages de la littérature orale,
relations sur le comportement individuel ou social, données historiques

Jean-Claude Dinguirard, et la chose mérite d'être soulignée, s'est aussi
beaucoup occupé des problèmes posés par le statut de la langue ancienne et par
la préhistoire linguistique de l'Aquitaine : s'agissant du premier de ces thèmes,
ses articles sur le gascon médiéval sont exemplaires (p. ex. Via Domitia XXII,
1979 : Observations sur le gascon des plus anciennes chartes) ; en ce qui concerne
la seconde question, il a cherché à réagir, au nom de la vraisemblance, contre
certains abus imputables à une utilisation unilatérale de la théorie des substrats.

Les derniers mois de son existence, Jean-Claude Dinguirard les aura voués
à une entreprise très neuve : la recherche de possibles prototypes occitans de

l'épopée médiévale d'oïl.

Bien que son caractère et ses tendances profondes, marqués par une très
grande pudeur, l'aient fortement poussé à se retraire des tumultes de la société
universitaire, il a apporté sa contribution à ce que Ton appelle la vie collective :

par ses fonctions de rédacteur en chef de la Via Domitia, de directeur de

l'Institut d'Etudes méridionales de l'Université de Toulouse II et de président
de Tune des commissions de spécialité de son établissement (sciences du
langage).

Rappeler la profonde amitié que nous nous portions me dispense de me
laisser aller à des effusions déplacées : dix ans après, Jean-Claude Dinguirard
vient de rejoindre son maître Jean Séguy et il faut désormais vivre avec un
nouveau et grand vide.

Xavier RAVIER
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